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 Le mot du pasteur... 
Charles de Foucauld,  
le « Nazaréen » ! 

Le dimanche 16 mai, à Rome, Charles de 
Foucauld sera élevé à la gloire des 
autels. C’est un jour de fête pour nos 
Églises du Maghreb, car il a marqué par sa 
spiritualité des nombreux fidèles, attirés 
par son exemple et sa spiritualité. 

Après une période dans le monastère à 
Akbès, Charles de Foucauld a habité à 
Nazareth. Là a vu le jour sa « spiritualité 
de Nazareth », centrée sur le mystère de 
l’Incarnation du Dieu qui s’est fait homme 
en Son Fils, le Seigneur Jésus Christ. C’est la 
vie cachée de Jésus pendant trente années, 
une vie semblable à celle de tout être hu-
main, qui a attiré et influencé sa spirituali-
té.  

Charles de Foucauld reconnaissait la pré-
sence de Dieu dans la vie quotidienne, 
car Jésus lui-même a vécu ce quotidien. Il a 
découvert « le Jésus de Nazareth 
qui était simplement un charpen-
tier », comme il aimait dire, et l’amour de 
Dieu qui se manifeste avec sa proximité 
aux personnes, surtout les plus pauvres et 
sans valeur aux yeux de la société. 

Ayant intériorisé cette spiritualité, il est 
allé vers ceux qui étaient lointains de 
l’Eglise et vivaient aux marges de la socié-
té. Il a cherché les peuples qui vivaient 
dans le désert et s’est mis au service du 
peuple Touareg, en respectant et appré-
ciant sa manière de vivre et sa religion. Il 
voulait être simplement leur frère et parta-
ger leurs joies et leurs souffrances, comme 
l’a fait Jésus avec son peuple de Nazareth. 
Avec raison, nous pouvons affirmer que la 
spiritualité de Charles a fait de lui un 
« nazaréen », une belle icone du divin 
« Nazaréen ». 

« Le frère universel » 
Charles de Foucauld est un exemple pour 
nous qui vivons dans un monde musulman. 
Sa spiritualité a été influencée par l’Islam, 
surtout par sa prière. Quand il était mili-
taire, il a vécu parmi les musulmans dans 
une ambiance particulière, où le mot 
« Allah » était constamment présent dans 
n’importe quelle conversation. Il n’a jamais 
oublié que la prière des musulmans a pro-
voqué un choc dans son âme et son retour 
à Dieu. Il écrivait à son ami Henry de Cas-
tries : « L’islam a produit en moi un pro-
fond bouleversement… La vue de cette foi, 
de ces âmes vivantes dans la continuelle 

présence de Dieu, m’a fait entrevoir 
quelque chose de plus vrai que les oc-
cupations mondaines… ».  

Charles de Foucauld a tracé un chemin 
d’amour vers l’Islam. Ce lien continue tou-
jours grâce surtout au zèle des « Petites 
Sœurs et Petits Frères de Jésus » et des 
nombreux chrétiens qui ont créé des liens 
d’amitié et fraternité avec les musulmans 
au fil des années. Une amitié et une frater-
nité qui ne connaissent pas d’obstacles, qui 
se propagent à travers les gestes simples du 
quotidien et rendent le message de Charles 
toujours actuel.  

C’est le mystère de l’Incarnation qui 
continue. Ce mystère réside dans ce que 
nous offre notre quotidienneté, qui nous 
renvoie vers les autres, les lointains et les 
abandonnés, pour découvrir dans leur vi-
sage le beau visage du Christ. 

On dit de lui que jamais il ne fut plus vi-
vant que depuis sa mort. Et Yves Congar 
affirme : « Charles de Foucauld est l’un 
des deux phares qui ont illuminé le 
XXe siècle, aux côtés de sainte Thérèse de 
Lisieux ». 

+ Ilario ANTONIAZZI 
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« Si le grain de blé ne tombe en terre  
et ne meurt, il reste seul;  s’il meurt,  
il porte beaucoup de fruit » 

 

                                                              Jean  12, 14     



Charles de Foucauld est entré dans ma vie au grand séminaire… 
J’y avais un confrère, Marius Garau, qui nous avait conseillé de 
lire « Au cœur des masses » du père Voillaume, disciple de 
Charles de Foucauld et fondateur des « petits frères de Jé-
sus »,  auxquels il avait transmis l’idéal de vie et la spiritualité de 
son maître. 

Nous étions  quelques-uns à partager alors l’enthousiasme de 
Marius  et à nous plonger dans la lecture de René Bazin dans son 
livre sur la vie de Charles de Foucauld.  

Vers la même époque, la sœur 
Madeleine qui avait fondé lors 
de la 2ème guerre mondiale les 

« petites sœurs de Jésus », foudroyée par l’Esprit Saint, s’était mise 
à  « parcourir le monde » sur une pauvre bicyclette et une valise 
en carton pour répandre le message de Charles de Foucauld et à 
implanter dans plusieurs pays, dont la Tunisie, une nouvelle fra-
ternité. 

Notre vicaire général de l’époque commença par s’y opposer, 
sous prétexte que les tunisiens auraient du mal à respecter des 
sœurs pieds nus dans leurs sandales  et habillées en bleu de tra-
vail… Mais l’Esprit Saint le fit changer d’idée en peu de temps, et 
une fraternité fut créée au cœur d’un quartier populaire de Tu-
nis,  où assez  vite elles firent parti d’un réseau d’amitié formi-
dable. Je peux en parler car André Louvel et moi, ayant décidé 
de nous installer dans un autres quartier populaire proche, y al-
lions célébrer l’eucharistie et bénéficiions de la gentillesse de tout 
ce petit monde. 

Je saute à quelques années plus tard : devenu curé de Gabès, j’y 
connu une fraternité de « petites sœurs de  Jésus » très engagées 
dans la paroisse et très insérées dans le quartier où elles vivaient, 
dans le village de Oudhref, non loin de Gabès. Dans ce village, 
dans chaque famille, les femmes tissaient des tapis pour augmen-
ter le revenu familial et acquérir plus d’autonomie. Les petites 

sœurs en firent autant pour vivre comme toutes 
ces femmes et créer une plus grande fraternité 
avec leurs voisines : elles acquéraient en même 
temps le perfectionnement de cet art grâce à ces 
voisines. 

En tout cela, elles gardaient  dans leur cœur la 
spiritualité du père de Fou-
cauld, centrée sur Jésus arti-
san à Nazareth.  

Je ne pouvais pas, en célé-
brant l’eucharistie avec elles chaque semaine, ne pas être 
« contaminé » par elles et par Charles de Foucauld lui-même…  

Et c’est ainsi que retrouvant Marius devenu curé dans le sud-
ouest tunisien et y travaillant comme infirmier (dans l’esprit  de 
Jésus à Nazareth et Charles de Foucauld au milieu des Touaregs), 
c’est ainsi donc que nous nous affilions à la fraternité internatio-
nale dite de « Jésus Caritas » qui s’adresse au clergé diocésain 
dans le monde entier  
pour vivre leur sacerdoce 
dans ce même esprit. 

Il y a quelques années, les 
petites sœurs ont quitté 
la Tunisie, aussi bien que 
la Lybie ; par contre, elles 
ont des fraternités bien 
vivantes en Algérie et au 
Maroc. 

Les trois fraternités de 
petites sœurs à Tunis, Sfax 
et Oudhref (cette der-
nière devenue relai avec 
les petites sœurs de Li-
bye) garderont une place 
de choix dans  « l’histoire 
sainte » de ces pays du 
Maghreb. 
 

Abbé Dominique 
Tommy-Martin 

 

« dans l’esprit de  
Jésus à Nazareth » 

« une nouvelle 
fraternité » 

Le P. Silvano Zoccarato du PIME a passé trois mois à Tozeur, 
avec ses confrères Anand Talluri et Marco Monti. Un livre a été 
tiré de son  journal de voyage : « Mission Tunisie, sous-titre Les 
pierres parlent Les portes s’ouvrent ».  
Nous vous en proposons quelques passages . 
Pour lire plus: 
http://www.eglisecatholiquetunisie.com/ 
 

J’étais passionné par les signes du 
passé de l’humanité tunisienne, 
qui en font maintenant un 
peuple chargé d’une mission. […]  
En mettant les pieds en Tunisie, 
on peut être touristes, mais aussi 
pèlerins, ressentir les valeurs que 
ces pierres et ces lieux rappellent, 
revivre ensemble l’enseignement 
du chemin de l’histoire vers la 
fraternité universelle.  

Les chrétiens se souviendront que 
le christianisme s’est répandu en 
Occident grâce à la vitalité de la 
foi vécue auparavant en Afrique 
du Nord.  

 
 
Noël avec Anand et Marco, en jeu avec 
des jeunes autour d’un lac salé. Nous célé-
brons l’Eucharistie à 17h30. 

Comme Jésus, le missionnaire aussi doit accepter de vivre en 
s’adaptant à tant de choses. Souvent le programme de la jour-
née ne se fait pas comme on le voudrait.  
Aujourd’hui, Noël le long de la rive d’un lac salé du désert. 

 
On voit partout les vestiges de la grande 
ville […]. J’ai consacré le temps que j’avais à 

visiter l’amphithéâtre, descendre 
dans les lieux des animaux féroces 
et des gladiateurs et prier dans la 
chapelle dédiée aux martyrs.  
Mgr Gourlot écrit dans le livre 
"Saints d’Afrique" : «Je ne crois pas 
qu’il y ait dans toute l’Afrique du 
Nord un lieu plus saint que 
l’amphithéâtre de Carthage, où 
de nombreux martyrs sont tom-
bés. Leurs reliques ont été disper-
sées et nous ne savons plus où elles 
reposent, mais nous savons que 
dans cette arène le sol a bu leur 
sang.  
On pourrait - comme le faisait un 
pape au Colisée - rassembler une 
poignée de cette terre et dire :  

« Comme 
Jésus» 

Mon chemin avec 
Charles de Foucauld 

 Les pierres parlent,  
les portes s’ouvrent 

« touristes, mais 
aussi pèlerins » 

 

« Voici les reliques » P. Silvano, à droite, avec ses confrères 

« Carthage» 



Les évènements récents nous invitent à 
prier spécialement pour : 
 
L’ÉDUCATION 
Elle est affligée par le décrochage scolaire : 
100 mille élèves quittent annuellement les 
bancs de l’école.  
Par contre, presque 200 élèves ont intégré 
l’« École de la 2ème chance », un parcours 
de formation et d’accès à l’emploi qui 
s’adresse aux enfants de 12-16 ans. 
 

LES SERVICES À LA SANTÉ 
Les 26 et 27 Mars 2022, le ministère de la 
Santé a organisé, conjointement avec 
l’association « One Dream One Day », une 
caravane sanitaire multidisciplinaire dans 
le gouvernorat de Jendouba. L’équipe mé-
dicale de cette caravane a assuré des con-
sultations dans les hôpitaux régionaux de 
Aïn Draham, Jendouba et Tabarka, le dé-
pistage du cancer du sein et des maladies 
chroniques, ainsi que la consolidation de la 
campagne nationale de vaccination. 

LE SOIN DE NOTRE « MAISON 
COMMUNE » 
Après une longue sécheresse, le retour de la 
pluie et de la neige sur plusieurs régions du 
pays a fait renaître l’espoir des agriculteurs 
et des éleveurs. 
Dans une première expérimentation en 
Afrique et dans le monde Arabe dans le 
domaine de l’agriculture intelligente, le 
mardi 22 mars 2022 s’est tenu à Bou Salem 
une opération « in-vivo » pour valider 
l’utilisation du satellite tunisien « Challenge 
One ». Cette technologie sera appliquée à 
la céréaliculture et la gestion des processus 
d’irrigation, dans le cadre d’un partenariat 
entre le Groupe TELNET, spécialisée en 
ingénierie des nouvelles technologies, et 
l’Institut National des Grandes Cultures. 
La cheffe du gouvernement  Nejla Bouden 
a participé au « One Ocean Summit » à 
Brest, du 9 au 11 février 2022. Elle a consi-
déré que «  la conscience internationale de 
la nécessité de protéger nos mers doit nous 
encourager à adhérer à des partenariats 

multipartites sur les plans nationaux, régio-
naux et internationaux pour garantir les 
intérêts vitaux de tous les pays. » 
 

L’ECONOMIE DU PAYS 
Tunisie, 2022 : la production  du phos-
phate, fleuron de l’industrie minière et 
pourvoyeuse de matières premières pour la 
production d’engrais et pour l’exportation, 
est en hausse. 
La Société nationale des chemins de fer a 
réparé et remis en circulation 76 wagons 
pour le transport du phosphate. 
 

LA PAIX 
Les conflits sans trêves, notamment entre 
Russie et Ukraine, qui affectent le monde 
et entraînent des conséquences dévasta-
trices pour tous, nous sollicitent à prier in-
cessamment pour la paix universelle. 

Une prière permanente  
pour ce Pays 

A l’occasion du Ramadan, l’« École des Sœurs » de Menzel Bour-
guiba a organisée une soirée au féminin. 

Le seul homme présent : 
notre Evêque !  

Le but : se faire le ca-
deau d’un beau mo-
ment de détente et 
d’épanouissement en-
semble. Les femmes en 
ont particulièrement 
besoin en ce temps de 
Ramadan…  

La fête a été en deux 
temps. En ouver-
ture : une kermesse de 

jeux en plein air, animée par les sœurs et par les amies 
« étrangères » qui avaient la chance d’être là, a fait bouger tout 
le monde.  

Les invitées tunisiennes ont par-
ticipé avec enthousiasme et se 
sont bien amusées; toutes ont 
reçu avec plaisir des jolis prix. 

Ensuite, nous sommes passés à la salle de sport, mais transformée 
par les maîtresses en salle de fête à couper le souffle. Nous nous 
sommes régénérées dans un décor ravissant et une ambiance très 
familiale : causeries, musique, danses, gâteaux délicieux… 

 

Le but a donc été plei-
nement atteint.  

De plus, nous avons 
fait une expérience 
d’« échange culturel » 
vraiment efficace et 
agréable ! 

 

Olivia Olivo 

 Soirée Ramadan à Menzel 

« Une Soirée Surprise  
à l’Ecole de Menzel » 

« une salle  
des fêtes  
à couper 

le souffle» 

 La Tunisie au fil des jours 

« une kermesse de 
jeux en plein air » 

« se faire  
le cadeau  
d’un beau  
moment» 



La COSMADT, Conférence des Supérieur(e)s Majeur(e)s et Délé-
gué(e)s des Instituts de Vie Consacrée et des Sociétés de vie apos-
tolique œuvrant en Tunisie, a tenu son Assemblée Générale en 
ligne par Zoom du 14 au 15 mars.  
Le thème: « Comment lire les signes de Dieu en synodalité 
dans notre réalité d’Église ».  
Après le mot de bienvenue de la présidente de la COSMADT, 
Sœur Thérèse Akhnoukh, du Nonce Apostolique, Mgr Kurian 
Mathew Vayalunkal, et de notre Evêque, Mgr Ilario Antoniazzi, 
la présentation des participant(e)s et des communautés présentes 
en Tunisie nous a permis de nous connaitre davantage concer-
nant nos origines, nos forces et faiblesses, nos attentes et nos liens 
d’union. 

Nous nous sommes 
nourris d’un exposé de 
Mr Hatem Bourial, suivi 
par une séance de ques-
tions-réponses, sur le 
thème « Vivre en Tunisie 

aujourd’hui, son actualité ». Sœur Georgette Makosso a présenté 
la Vie Consacrée en Tunisie et sœur Maria Rohrer, le rapport des 
rencontres et propositions menées par le Bureau.  
La deuxième journée a été marquée par l’intervention de Mon-
seigneur José Rodriguez Carballo, secrétaire général de la Con-
grégation pour les Instituts de Vie Consacrée et les Sociétés de Vie 
Apostolique, sur le thème, « Consacré/es, appelé/es à témoi-
gner de la synodalité en milieu musulman, par l’être, 
raison profonde de nos présences en Tunisie ». 

Mgr Carballo nous a rappelé notre mission commune, basée sur le 
même rêve de synodalité, afin d’être AVEC, et non pour, dans un 
milieu non chrétien.  

Dans le partage en 
équipe, l’esprit de 
communion avec les 
laïcs est ressorti forte-
ment.  
Notre Église se renouvelle sans cesse avec des départs et des arri-
vées de religieux et de fidèles. L’ancienne présence d’une Église 
majoritairement occidentale, avec une riche expérience du passé, 

cède peu à peu la place à la 
nouvelle génération venant des 
différents coins du monde ; la 
transmission des valeurs vécues 
par les anciens reste un grand 
défi.  

Après le mot final de Sœur Thérèse, Mgr Ilario nous a donné sa 
bénédiction afin que notre mission de présence avec les tunisiens 
soit de plus en plus effective. 
 

Frère Simon Gornah 
 

Pour en savoir plus…  
http://www.eglisecatholiquetunisie.com/  

 

 Assemblée Générale  
de la COSMADT 

JUBILÉ D’OR ! 

Ce 24 juin, c’est l’anniversaire des 50 ans 
d’ordination sacerdotale de notre Evêque, 
Mons. Ilario. 

Nous fêterons ce jubilé le samedi 2 juillet ; 
le programme et les horaires seront com-
muniqués par la suite. 

Gardez un œil sur le site !  

http://www.eglisecatholiquetunisie.com/ 

 

LE FLASH SUR LE SITE 

Le Flash est publié sur le site diocésain - 
http://www.eglisecatholiquetunisie.com/ - 
où vous trouverez également des appro-
fondissements, d’autres nouvelles et l’ar-
chive des anciens Flash. 

UN LOGO POUR NOTRE DIOCÈSE 

Le Flash « s’habille » cette fois en vert et 
jaune. Pourquoi ? C’est une référence à la 
nature et au soleil d’été, bien sûr… mais 
aussi au logo, tout frais, de notre diocèse ! 

 

Il stylise la forme de nos beaux baptistères 
et reprend deux couleurs traditionnelles 
de la Tunisie, « la verte ». 

 

 Info Flash ! 

 
 
Le succès de notre première Ribambelle de photos nous encou-
rage à la relancer avec un nouveau thème :  

Il nous est suggéré par ce temps de Pâques : la lumière, 
qui a le pouvoir de transformer ce qu’elle touche, est en effet 
un symbole de la Résurrection. 
 

Nous attendons  vos clichés! 
 

Point d’attention : 
- assurez-vous que les photos soient de bonne qualité 
- dans le respect de la protection des données, évitez les pre-
miers plans d’enfants 
- envoyez trois clichés au maximum, avec le nom de 
l’auteur et un titre, à l’adresse mail:  

assistance.enseignement@gmail.com  
Date limite pour l’envoi des photos : le 31 mai. 
Les photos seront publiées sur le site au mois de juin. 
 

Merci d’avance pour votre contribution ! 

 
« Instants de lumière » 

Ribambelle 

« Comment lire 
les signes de Dieux 

en synodalité» 

« appelé/es  
à témoigner  

de la synodalité » 


